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Place de la mairie
Après plusieurs mois 
de travaux ralentis 
par les conditions 
météorologiques, les 
services techniques 
municipaux s’apprêtent 
à livrer une place 
entièrement réaménagée.

Maisons de quartiers
Deux nouvelles maisons 
de quartiers sont en 
construction à Fayolas et 
Bellevue de Glane. Elles 
entreront en service dans 
les semaines qui viennent 
avec l’ambition de s’ouvrir à 
l’ensemble de la ville.

Musée à ciel ouvert
L’échappée des arts est 
un parcours culturel dans 
l’espace public. Il compte 
aujourd’hui 9 œuvres que 
le public peut découvrir au 
fil de ses déambulations 
dans la ville.

Lutte contre le gaspillage alimentaire à la cantine, développement 
du tri sélectif, plantation de haies, sensibilisation du public, 
les pratiques écoresponsables se multiplient à l’initiative de la 
commune, de ses partenaires et de citoyens. Regards sur ce qui va 
se passer cette année dans ce domaine.

Pratiques  
écoresponsables
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Ce numéro du magazine municipal évoque différentes ini-
tiatives visant à la protection de l’environnement. Qu’elles 

émanent de la commune, de nos partenaires institutionnels, 
d’entrepreneurs ou de citoyens, toutes ont des objectifs com-

muns : améliorer notre cadre de vie et préserver l’avenir 
de la planète. Sans doute, ne suffisent-t-elles pas à répondre à 

l’immense défi qui se pose à l’humanité et il faudra bien, un jour, 
tordre le cou au consumérisme forcené et à la recherche du pro-

fit immédiat pour voir l’émergence d‘une solution globale. Mais 
chaque geste, compte et nous ne pouvons que nous féliciter de 

les voir se multiplier à Saint-Junien.

Il est aussi question de politique de la ville. La construction, bien-
tôt terminée de deux maisons de quartiers à Fayolas et Bellevue-

de-Glane, celle achevée d’un city stade au parc Bellevue viennent 
renforcer les outils dont nous disposons pour conforter le lien social, 

animer la ville, développer les services de proximité tels que l’ac-
compagnement aux devoirs, favoriser l’accès au numérique, être à 

l’écoute des habitants de toutes générations. Notre souhait est aussi de 
voir les maisons de quartiers comme l’aire de jeux et de détente qu’est 

devenu le parc Bellevue, s’ouvrir à l’ensemble de la population pour qu’ils 
deviennent des espaces de rencontre et de partage.

C’est dans cet esprit que nous avons réaménagé la place de la mairie pour 
en faire un véritable lieu de vie en centre-ville. Dans quelques semaines, au 
retour des beaux jours, lorsque les plantations pourront s’épanouir et que 

l’ensemble du mobilier urbain sera posé, chacun pourra juger de la qualité 
du travail réalisé par nos services techniques. Il sera alors temps de s’appro-
prier ce nouvel aménagement urbain.

Cette année, pour la première fois, Saint-Junien participe à la Nuit de la 
lecture. Cela illustre la démarche de la Médiathèque municipale et de ses 
partenaires associatifs de faire du livre une porte vers la connaissance, la 
culture, la réflexion, le rêve et l’émotion.

Il me reste à vous transmettre, au nom du Conseil municipal, mes meilleurs 
vœux pour l’année qui commence.

édito

Pierre Allard

Maire de Saint-Junien

Protection de l’environnement :  
chaque geste compte 
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mouvement

Place des savoir-faire
2020 inaugure la nouvelle place de la mairie ! Plus ouvert et convivial, le lieu a été presque entièrement 

réaménagé par les services de la ville. Quand créativité rime avec compétences…

En dépit de quelques retards dus aux 
conditions climatiques difficiles de ces 
derniers mois et à la difficulté de la mise 
en œuvre de certains aménagements, 
la nouvelle place de la mairie devrait 
apparaitre au grand jour en ce 
début d’année. Se situant désormais 
visuellement dans le prolongement 
des rues commerçantes de la ville, cet 
espace a fait l’objet d’une refonte 
totale grâce aux multiples savoir-

faire et à l’inventivité des services 
communaux. « C’était une volonté 
forte de l’équipe municipale de gérer un 
maximum de choses en régie souligne 
Jean-Marc Lescure, directeur adjoint 
des services techniques de la ville, et 
cela a été un chantier mené en commun 
qui permet de rendre visible la qualité de 
nos équipes. Tout le monde a participé : 
le service voirie pour tout ce qui est sols, 
enrobés, terrassement ; les espaces verts 

pour les plantations du mur végétal et 
le mélange terre-pierre des sols ; le parc 
auto sur de la chaudronnerie et pour 
la pose du mur végétal, les maçons du 
service bâtiments à travers la reprise 
de l’enduit sur le mur de la mairie ; le 
service de l’eau pour l’alimentation ; le 
service nettoiement et propreté qui a 
assuré la mise en place des assises et des 
clôtures autour de l’espace ou encore les 
électriciens pour les pompes ! ».

Place de la 
mairie

L’espace a fait l’objet d’une refonte totale
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Un vrai travail d’équipe qui a égale-
ment su faire la part belle à la créa-
tivité notamment pour la conception 
du mur végétal. « L’idée est venue du 
service espaces verts, poursuit-il. Lors 
de la conception du projet, nous avons 
proposé trois options pour le mur de la 
mairie et nous avons choisi le challenge 
du mur végétal. Nous nous sommes alors 

documentés avec les collègues du parc 
automobile. Faire un monument comme 
celui-ci tout en étant dans une démarche 
environnement durable avec un arrosage 
en boucle fermée, c’était une véritable 
gageure ! Nous avons du personnel très 
compétent en interne et il a pu exprimer 
sa créativité. Une cuve de 3000 litres a 
été créée et enterrée sous l’espace vert qui 

se trouve dans l’angle de la mairie ainsi 
qu’un circuit fermé pour les eaux plu-
viales. Une pompe va venir puiser cette 
eau et la faire remonter pour l’arrosage 
automatique. Le trop-plein sera récupéré 
et permettra l’alimentation des bassins.  
Le surplus rejoindra le réseau de la ville. » 

Le mur végétal ?  
Un challenge !

Dans quelques jours, trois 
bassins seront installés 
sous le mur végétal. Ils 
seront alimentés par l’eau 
d’arrosage. Il restera égale-
ment à installer du mobilier 
urbain et une structure vé-
gétale au centre de la place.

Derniers petits 
ajustements…

Un chantier mené en commun qui a permis de mettre en lumière la qualité des équipes municipales

Cette réalisation a été effectuée pour 
l'essentiel, par les services de la mairie  

pour un montant équivalent  
à 200 000 €. 

Coût de l’opération
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mouvement

L’aspirateur des mers
Recyclamer, installée à Saint-Junien, a mis au point le premier système automatique  

de dépollution des eaux fonctionnant avec des panneaux solaires.  
En quelques mois, l’entreprise est devenue la référence mondiale pour la dépollution maritime.

Tout a commencé avec un pot de yaourt 
échoué sur une plage du sud de la France. 
Comme neuf, l’emballage plastique 
comportait une étiquette sur laquelle 
était inscrit « Jeux Olympiques 1976 » 
! Alan d’Alfonso Peral, plongeur amou-
reux de la mer, a alors une véritable prise 
de conscience : « C’était il y a quatre ans, 
se souvient-il. Avec des amis chaque fois 
qu’on plongeait, on récoltait des déchets. 
Le 7e continent c’est 1% de plastique en 
surface, 24 % échoués sur une plage et le 
reste est dans le fond. J’ai décidé d’agir. On 
a d’abord monté une association en 2016, 
pour nettoyer, sensibiliser et éduquer. On 
sortait les déchets des ports et on les expo-
sait sur les quais. C’est comme ça que j’ai 
compris la difficulté de l’opération… Il fal-
lait trouver un système écoresponsable 
pour récolter les déchets avant qu’ils ne 
coulent dans le fond ! »

Filtres « made in » Saint-Junien

Alan achète alors des panneaux solaires 
ainsi que des composants électroniques 
et se lance dans l’aventure avec l’aide 
d’un ami. Après huit mois de tests dans 
différents ports « où tout le monde vou-
lait acheter la machine », cet entrepre-
neur dans l’âme originaire d’Argentine, 
se rapproche de l’université de Limoges 
et plus particulièrement de l’Agence 
pour la valorisation de la recherche uni-
versitaire du Limousin (AVRUL). En incu-
bateur au sein de la structure durant 
deux ans, Alan réalise rapidement les 
premiers tests du robot nommé Gene-
Seas, qui aspire aussi bien les déchets 
que les hydrocarbures. « C’est là que 
nous nous démarquons de la concurrence 
assure-t-il. Le robot fonctionne avec des 
panneaux solaires grâce auxquels il 
peut fonctionner entre 8 et 14 heures 
en autonomie, il tourne sur lui-même à 
360 degrés, possède des ultra-sons pour 

éviter les obstacles et peut collecter les 
nappes d’hydrocarbures grâce à des filtres 
100 % végétaux et réutilisables développés 
à Saint-Junien. ».

Pour passer à la phase industrielle, la 
toute jeune société avait besoin de 
locaux adaptés. Elle les a trouvés avec 
le soutien de la Communauté de com-
munes Porte Océane du Limousin qui 
lui loue l’ancienne mégisserie du Goth, 
en bord de Vienne. Désormais saint-ju-
niaude, elle emploie deux salariés et 
génère une dizaine d’emplois indirects. 
Unique entreprise invitée à l’European 
maritime day à Lisbonne au printemps 
dernier, puis au G7, Recyclamer a dé-
buté la commercialisation de la taille 
S de son robot avec une quarantaine 
de précommandes à livrer en ce début 
d’année. 

Repères
2020 : ouverture aux marchés européen et asiatique Objectifs : 100 tonnes récoltées en 2020, 1 000 tonnes en 2023

Innovation Recyclamer
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Stop au gaspillage alimentaire !
Conscient de la quantité trop importante de nourriture jetée chaque jour, le restaurant scolaire de la commune a 
mis en place un plan d’actions ciblées. Au menu : des quantités raisonnées mais toujours plus de goût et de qualité.

170 grammes par personne et par 
repas. C’est le chiffre correspondant au 
gaspillage alimentaire dans les can-
tines de restauration collective, révélé 
dans une étude de l’Ademe (Agence de 
l’environnement et de la maîtrise de 
l’énergie) dans le cadre de la journée 
nationale contre le gaspillage ali-
mentaire qui se déroulait le 16 octobre 
dernier. Et comme partout en France, 
le restaurant scolaire de la ville de Saint-
Junien, avec ses 1 200 repas servis par 
jour, n’est pas épargné par ce phéno-
mène. « Jusqu’à présent on suivait les pré-
conisations qui nous indiquaient un cer-
tain grammage de nourriture par enfant 
et par repas explique David Mazeau, res-
ponsable de la restauration scolaire. Tous 
les cuisiniers en restauration collective de 
France faisaient de même. Les collègues 
de la restauration scolaire ont commencé 
à pointer le gaspillage alimentaire ; et de 
son côté, la loi nous incitait à nous saisir de 
la question.». 

410 kg depuis septembre
Depuis le mois de septembre en effet, 
la municipalité a équipé toutes les cui-
sines satellites de balances. « On a eu 
de vraies surprises parce que, par le passé, 
un retour chiffré et précis n’avait pas été 
structuré. On s’est alors rendu compte, sur 
un mois, de la nature du gaspillage : un peu 
moins de 300 kg de viandes et 600 kg de 
légumes n’ont pas été consommés par les 
enfants pour le seul mois de septembre. » 
Le pesage des entrées, des plats, du fro-
mage, des desserts, du pain a été une 
démarche facile à mettre en œuvre. Il 
a permis aux équipes d’avoir une vision 
précise de ce qui était pressenti et d’en-
visager un plan d’actions ciblées. Ainsi, 
le gaspillage alimentaire au restaurant 
scolaire de Saint-Junien a d’ores et déjà 
été réduit de 410 kg en trois mois et 
ce n’est qu’un début… « A la cantine on 
revoit les méthodes de cuisine, on ajuste 
les quantités produites. L’ensemble des 
agents est de plus en plus sensibilisé et les 

collègues vont l’être encore plus lors d’une 
formation sur place au 1er semestre» 
ajoute-t-il. Pour atteindre cet objectif de 
réduction des gaspillages, la commune a 
choisi de revoir à la baisse la taille de 
ses 1 100 assiettes afin de mieux esti-
mer les rations servies. Conçues par la 
manufacture de la Fabrique à Saint-Ju-
nien, semi-creuses, elles pourront aussi 
bien servir aux plats qu’aux potages. 

Toutefois, la municipalité ne vise pas le 
« 0 gaspi » comme l’atteste David Ma-
zeau, l’idée étant davantage de donner 
le goût de la découverte : « On constate 
une connaissance insuffisante des pro-
duits de la part des enfants. Alors nous 
continuerons à leur présenter des plats 
inédits car nous avons aussi une mission 
d’éducation au goût. ». Cette connais-
sance des légumes et des produits ali-
mentaires en général doit, bien évidem-
ment, s’acquérir également au sein de 
la famille.

La loi EGALIM  
ce qu’il faut retenir

La loi EGALIM (loi pour l’équilibre des relations commerciales dans le 

secteur agricole et alimentaire et une alimentation saine, durable et 

accessible à tous, a été promulguée le 30 octobre 2019. Issu des états 

généraux de l’alimentation qui se sont tenus en 2017, ce texte propose des 

mesures destinées à améliorer les équilibres commerciaux, la qualité de 

notre alimentation et soutenir l'activité agricole.

• 1 repas végétarien 1 fois par semaine

• 20 % de bio à la cantine

• 50 % de produits locaux 

Chaque jour, ce qui est jeté est pesé

Restauration  

scolaire
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ensemble

L’ouverture sur la ville
D’ici ce printemps, les deux maisons de quartiers de Saint-Junien vont s’installer dans de 

nouveaux locaux construits par Saint-Junien Habitat. Objectif : créer des interactions entre tous 
les secteurs de la ville pour favoriser le vivre ensemble.

« Ces bâtiments sont une vraie 
opportunité ! » Gaëlle Joseph-
Angélique, responsable du centre 
social, ne cache pas son enthousiasme. 
Dès la fin janvier pour Fayolas et en 
avril pour Bellevue, les deux maisons 

de quartiers vont déménager pour 
être davantage en adéquation avec 
les ambitions des structures et les 
besoins des bénéficiaires. « Les 
locaux actuels ne nous permettaient 
plus d’accueillir correctement le public et 

notamment les personnes en situation  de 
handicap poursuit-t-elle. Désormais, nous 
allons avoir des outils de travail adaptés 
aux normes de sécurité, qui vont nous 
permettre de développer notamment la 
vie associative. »

Ne plus être cantonnés aux cités 

Maison 
de quartiers

Maison de quartier Bellevue
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Pour cela, un soin tout particulier a été 
apporté au choix des emplacements : 
en haut de l’avenue de Précoin (Belle-
vue) et près des nouveaux immeubles 
passifs de Saint-Junien Habitat 
(Fayolas). Des lieux stratégiques situés 
entre les cités et les zones pavillon-
naires pour susciter les interactions 
entre les différents secteurs de la ville 
et les Saint-Juniauds. « Ils ont été réflé-
chis pour bien signifier qu’ils sont ouverts 
à tous les habitants de la ville, souligne 
Gaëlle. Nous allons pouvoir travailler 
plus activement avec les associations 
ou tous ceux qui souhaitent développer 

un projet collectif, de loisir, d’accès à 
la culture, de soutien à la parentalité, 
de lutte contre l’isolement, concernant 
la santé… Nous ne serons plus canton-
nés aux cités et cela va favoriser la mixité 
sociale. » Chaque structure possèdera 
désormais sa salle polyvalente qui 
sera mise à la disposition des porteurs 
de projets.

Toutefois, chaque quartier conserve 
ses particularités. Des « petits plus » qui 
permettront d’identifier chaque future 
maison et de créer  là encore de nom-
breuses passerelles. « Fayolas aura une 

salle réservée à la petite enfance avec 
des permanences du relais d’assistantes 
maternelles (RAM), ce qui pourra don-
ner lieu à d’autres animations pour les 
familles et les tout-petits. A Bellevue, 
le rez-de-jardin possédera un espace 
«  jeunes » dans le but de développer des 
projets de prévention. »

Saint-Junien Habitat s’est chargé de la 
construction des maisons de quartiers 
qui seront louées par la commune. 
L’opération est réalisée avec le soutien 
financier de la Caisse d’allocations 
familiales.

Maison de quartier Fayolas

De l’espace
Superficie des maisons de quartiers :

330 m2 pour Bellevue de Glane

185 m2 pour Fayolas

Vous avez un peu de 
temps à consacrer aux 

autres et vous avez des 
compétences en menuise-
rie, bricolage, cuisine etc. ? 
Devenez bénévoles dans 
les maisons de quartiers ! 

Si vous êtes intéressés 
contactez le 

07 61 64 42 75

Devenez 
bénévoles !

Les cafés en pied d’immeubles reprennent du service à Bellevue. 
A partir du mois de mars et jusqu’en octobre, tous les premiers 
lundis du mois de 10 h à 12 h, l’animateur adultes-séniors propose 
un temps d’accueil au pied des immeubles pour faire connaissance 
avec les personnes isolées. L’année dernière, 80 personnes sont 
ainsi venues à la rencontre de l’animateur et une vingtaine d’entre 
elles participe désormais régulièrement à la vie de la structure.

RENDEZ-VOUS



10 

ensemble

Faites vos jeux !
Les sportifs saint-juniauds en herbe ont désormais, avec le city stade, un nouveau terrain de jeu.  

Pensé « Pour les jeunes et par les jeunes », ce projet a pour ambition de redonner vie au parc Bellevue.

Basket, Handball, football, volley ou 
encore badminton, ce nouvel équipe-
ment de près de 400 m² offre un large 
panel d’animations en plein cœur d’un 
espace de verdure réaménagé pour les 
loisirs. En effet, une structure petite 
enfance a été installée l’été dernier, 
le mini-golf a connu un sérieux rafraî-
chissement, et maintenant, place au 
City stade accessible 24 h sur 24 aussi 
bien pour les personnes valides que 
celles en situation de handicap. Fruit 
d’un travail conjoint entre le centre 
communal d’action sociale (CCAS) et 
le conseil municipal d’enfants, le City 
stade se veut un lieu de convivialité 
favorisant les rencontres intergéné-
rationnelles. « Notre souhait était de 
rendre visible le fait que le CCAS s’adresse 
aussi aux jeunes et c’est pour cela que le 
projet s’appelle « Pour les jeunes, par les 

jeunes » explique Christophe Wacheux, 
conseiller délégué aux actions sociales. 
Ils se sont aussi bien impliqués dans le 
choix des matériaux que lors de la réalisa-
tion. Les jeunes élus ont présidé au choix 
des fresques puis, les apprentis peintres 
du lycée professionnel Martin Nadaud 
de Bellac personnaliseront le terrain dès 
que la météo le permettra. Il est déjà 
utilisé et il y a du monde, les jeunes et 
les moins jeunes fréquentent les lieux, 
tout le monde se croise ! ». 

« Un lieu ouvert à tous »

Le projet coordonné par le service des 
sports de la ville de Saint-Junien, pourra 
également accueillir les fêtes de quar-
tiers ainsi que les animations organi-
sées par l'accueil de loisirs du Châ-
telard ou dans le cadre d’Anim’ados. 

L’implantation a enfin permis de repen-
ser les aménagements du parc dans un 
souci d’ouverture.  « On a aussi retra-
vaillé les haies avec une visibilité de tous 
les côtés poursuit-il, l’idée est d’en faire 
un lieu ouvert à tous en amenant peut-
être d’autres projets tournés vers les 
jeunes. »

City 
stade

La météo n’a pas encore permis de réaliser le marquage au sol. Cela n’empêche pas les jeunes de s’approprier le terrain.

100 000 € investis sur 2 ans 
pour permettre aux jeunes  

d’accéder à de nouveaux loisirs.

Coût de 
l’opération
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À nous de jouer !
La qualité de notre cadre de vie dépend bien entendu des politiques publiques,  
mais il appartient à chacun de prendre sa part dans la préservation de l’espace public.

Ramasser un papier sur le trottoir pour 
le mettre à la poubelle, nettoyer les 
berges d’une rivière ou une plage, com-
poster sont autant de gestes qui parti-
cipent à améliorer notre cadre de vie. 
Les initiatives qui s’attachent à protéger 
l’espace public se multiplient qu’elles 
émanent de collectifs citoyens, d’asso-
ciations, d’institutions publiques ou de 
particuliers.

Au moment où l’individualisme pro-
gresse, ces démarches qui permettent 
de sortir de la simple position d’usager 
pour devenir acteur de la cité sont en-
courageantes. Elles se nourrissent du 
respect d’autrui et de la volonté de 
défendre l’environnement.

L’initiative de quelques habitants du 
centre-ville qui ont mis en place, en no-
vembre dernier, un compostage col-
lectif au parc des Charmilles, l’augmen-

tation sensible de la collecte de déchets 
issus du tri sélectif en apport volontaire 
montrent que Saint-Junien participe au 
mouvement. Il reste encore beaucoup 
à faire mais si chacun prend sa part, 
quelle qu’elle soit, nos rues, nos places, 
nos parcs, l’air que nous respirons n’en 
seront que plus agréables à vivre.

L’appel aux bonnes volontés

Alors que faire ? Commencer peut-être 
par effectuer des gestes simples dans 
son environnement proche. Depuis 
l’arrêt de l’utilisation des pesticides, cha-
cun a pu remarquer le retour de l’herbe 
sur les trottoirs ou dans le cimetière. 
Certains s’en offusquent, d’autres consi-
dèrent que l’herbe n’est pas sale et s’en 
accommodent. Quoi qu’il en soit, les 
agents des espaces verts et de la pro-
preté urbaine ne peuvent à eux seuls éli-
miner les herbes folles. Il faudrait pour 

entretenir les 153 km de voies commu-
nales, multiplier leurs effectifs par deux 
ou trois, ce qui n’est pas compatible avec 
les contraintes budgétaires.

Pourquoi alors ne pas se tourner vers 
l’engagement citoyen ? Devant son lo-
gement, le long du chemin qui borde sa 
propriété, on pourrait prendre quelques 
minutes, de temps en temps, pour arra-
cher les herbes folles et la mousse, pas-
ser un coup de balai, déblayer feuilles 
mortes et neige… Au cimetière, on 
pourrait entretenir un minimum les 
abords du caveau familial. Une attitude 
qui paraissait naturelle il y a quelques 
années encore.

L’appel aux bonnes volontés est lancé. La 
citoyenneté s’exerce dans la vie de tous 
les jours en commençant par respecter 
les autres et prendre soin du bien com-
mun qu’est l’espace public.

Entretien  
de l'espace public

En novembre, des habitants du centre-ville ont mis en place un compostage 
collectif au parc des Charmilles. Pour l’heure 18 foyers y participent.
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Un vaste terrain d’action
L’évolution de la législation, la prise de conscience de plus en plus partagée de l’urgence  

à agir pour l’environnement conduisent particuliers et institutions à développer des stratégies 
écoresponsables. Les terrains d’action sont multiples.

Arrêt de l’utilisation des pesticides 
par les services municipaux, installa-
tion de ruches et de composteurs 
partagés, sensibilisation auprès des 
populations…  Depuis de nombreuses 
années, Saint-Junien s’investit forte-
ment dans une démarche écorespon-
sable en multipliant les initiatives dans 
l’ensemble des services. Mieux réfléchir 
aux activités humaines, envisager le 

recyclage ou la réutilisation, limiter l’im-
pact écologique en revoyant à la baisse 
les déplacements et la consommation 
sont au cœur des préoccupations de 
la municipalité. 

C’est ainsi que le traitement des dé-
chets au sein des services municipaux et 
en particulier aux services techniques, a 
été repensé. Conformément aux nou-

velles modalités d’apport en déchè-
teries des végétaux en Haute-Vienne 
(en vigueur depuis le 1er juillet 2019), 
chaque service générant des déchets 
verts ou fermenticides doit en assurer 
l’auto-gestion et l’élimination. Pour 
cela, des plateformes de compostage 
ont été mises à leur disposition permet-
tant une gestion vertueuse de leurs acti-
vités.

Défense de   
l’environnement 

Les écoanimateurs du SYDED ont fait de la sensibilisation au tri dans les écoles de la ville
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Plus de 300 m de haies replantées

Sensibiliser le grand public sur les 
bonnes pratiques à adopter est aussi 
une des missions de la commune. La 
disparition des haies et des talus devient 
aujourd’hui un problème majeur en 
zone rurale et a désormais des réper-
cussions sur le secteur urbain. Ceux-ci, 
en effet, font office de barrages contre 
les pluies torrentielles et évitent les phé-
nomènes de ruissellement. « C’est aussi 
une question de paysage, de patrimoine, de 
maintien de la biodiversité, de régulation 

de la température hydrique… c’est un éco-
système complet explique Michel Burguet, 
directeur des services techniques. Avec leur 
disparition, on assiste à des phénomènes 
de ruissellement rural qui se retrouvent 
au niveau du domaine public car les sédi-
ments s'accumulent dans les fossés et la 
commune doit ensuite les nettoyer. » C’est 
pourquoi, après une première confé-
rence organisée en novembre 2018 qui 
a rassemblé plus de 200 personnes, la ville 
de Saint-Junien va entrer dans une phase 

active. Concrètement, un peu plus de 
330 mètres de haies vont être plantés 
en ce début d’année dans des voies et des 
chemins communaux avec l’association 
«Prom’haies » et le lycée des Vaseix. Cette 
initiative sera assortie d’actions pédago-
giques auprès des scolaires et sera suivie 
d’une nouvelle rencontre- débat publique 
plus ciblée sur l’écoulement des eaux et 
l’érosion. Elle aura lieu le 19 février pro-
chain.

La disparition des haies entraîne des phénomènes de 
ruissellement rural qu’on retrouve sur le domaine public

À compter du 1er janvier 2020, l’eau potable et l’assainissement collectif 
deviennent des compétences de la Communauté de communes 
Porte Océane du Limousin, pour répondre aux obligations de la Loi 
NOTRe. La collectivité aura donc en charge la gestion de l’eau et de 
l’assainissement pour les 13 communes adhérentes. 

 Conférence sur les haies en novembre 2018
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Tri sélectif : Ça s’emballe !
Le tri sélectif des déchets en apport 
volontaire est en plein boom à 
Saint-Junien. Le déploiement de 
containers supplémentaires et 
les nouvelles consignes de tri qui 
s’appliqueront à partir de mai 2020 
devraient encore faire augmenter les 
volumes collectés.

On ne le dira jamais assez, c’est en 
diminuant la production des déchets 
ménagers que leur impact sur l’en-
vironnement pourra être maîtrisé. 
Mais en attendant de convaincre 
industriels et consommateurs, la 
meilleure protection reste le tri et le 
recyclage.

Depuis la mise en place par la com-
munauté de communes des sacs 
poubelle rouges, le tri a nettement 
augmenté à Saint-Junien. En moins 
d’un an (janvier à août 2019), la col-
lecte d’emballages ménagers a pro-
gressé de 16% alors que pour le 
papier et le verre l’évolution était de 
2 et 8%.

Il faut encore faire mieux, convaincre 
les récalcitrants et faciliter le geste 
de tri. C’est ce à quoi s’emploient la 

commune et le Syded (Syndicat dé-
partemental pour l’élimination des 
déchets ménagers et assimilés) en 
installant une vingtaine d’écopoints 
supplémentaires et en mettant en 
place à partir de mai 2020 de nou-
velles consignes de tri.

DES ÉCOPOINTS PLUS PRÈS DE 
CHEZ VOUS

Le déploiement d’une vingtaine de 
nouveaux écopoints a commencé 
en décembre dernier. Sept d’entre 
eux sont en place, les autres vien-
dront cette année. C’est après un 
diagnostic de la gestion de la col-
lecte sélective, réalisé par le Syded, 
que la densification du réseau a été 
décidée. Celle-ci « a été dimensionnée 
en fonction du nombre d’habitants par 
conteneurs et en fonction de la surface 
desservie par conteneur, explique Ket-
ty Guichard, responsable du service 
Tri Valorisation au Syded. L’objec-
tif est de rapprocher le service de 
l’habitant. La densification du réseau 
d’écopoints est le schéma de collecte le 
mieux adapté économiquement, tech-
niquement et environnementalement.

Le déploiement des nouveaux contai-
ners est d’autant plus attendu que 
les nouvelles consignes de tri vont 
entraîner immanquablement une 
augmentation des volumes.

Tous les secteurs de la commune, y 
compris des villages, sont concernés 
par la mise en place des écopoints. 
Pour des raisons techniques et es-
thétiques, l’hyper centre ne fait 
pas pour l’heure partie du dispo-
sitif. Des études vont être réalisées 
pour l’éventuelle installation de 
containers enterrés.

EN MAI, TOUS LES EMBALLAGES 
SE TRIENT

Dès le mois de mai, plus besoin de se 
casser la tête pour savoir si tel ou tel 
emballage se trie et se recycle. Tous, 
y compris sacs, sachets et films 
auront leur place dans les bacs 
jaunes (voir illustration). Le Syded 
estime que ces nouvelles consignes 
vont conduire au doublement du 
volume des emballages ménagers 
collectés et qu’elles auront un effet 
d’entraînement pour les autres ma-
tériaux (verre, papier, carton…).
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La collecte en écopoints

De janvier à août 2019, ont été récoltées :

• 146 tonnes d’emballages ménagers

• 204 tonnes de papier

• 272 tonnes de verre

Les nouveaux écopoints

IMPLANTATION FIN 2019 : 

- Bellevue de Glane : boulevard de la Glane

-  Place du Champ de Foire (avant mise en 
place de conteneurs avec intégration pay-
sagère en février 2020)

- Résidence Montrozier

- Cite Fayolas

- Chabanas (entrée chemin communal)

- Parking Croyer (carrefour Côte de Croyer)

IMPLANTATION 1ER SEMESTRE 2020 :

- Place Lacôte : Rue Rouget-de-Lisle 

- Parking accueil de loisirs du Châtelard

- Rue Junien-Rigaud 

- Parking école de Chantemerle 

- Rue Gauguin (château de Fayolas)

- Route du Dérot 

- Chemin des gouttes 

- Rue du 19 mars 1962 

- Avenue Léontine-Vignerie 

- Rue Camille Saint-Saens

- Avenue du Général-de-Gaulle 

- Rue Léo-Lagrange 

- Rue Marcel-Pagnol 

-  Le Pont à la Planche  
(à l’étude)

- Village de Sicioreix

Des manifestations  
sportives  
écoresponsables
Depuis le 1er janvier 2020 les pro-
duits plastiques à usage unique (go-
belets, sacs, touillettes, coton-tiges, 
pailles…) sont interdits en France. La 
ville de Saint-Junien a choisi d'inci-
ter le monde associatif à limiter le 
nombre de bouteilles en plastiques 
aux abords du stade et des gymnases 
ainsi que lors des manifestations 
telles que les vide-greniers.

Borne de recharge

Bornes de recharge 
électrique
Mises en service en septembre 2017, 
les deux bornes de recharge accélé-
rée pour véhicules électriques sont 
de plus en plus utilisées. De 40 usa-
gers la première année, le nombre 
est monté à 60 la seconde pour un 
total de 816 transactions et un coût 
pour la commune estimé à 1 770€.
Les élus ont décidé de maintenir la 
gratuité de ce service.
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L’Échappée  

des arts 
L’art à ciel ouvert

Ouvrir grand les portes de la culture est une des valeurs fortes portée depuis toujours par la municipalité. 
Avec « L’échappée des arts » c’est à un parcours-découverte d’œuvres disposées aux quatre coins de la ville 

auquel les promeneurs sont conviés.

L’art est protéiforme, les façons d’y 
accéder le sont tout autant. Pour-
quoi pousser obligatoirement la porte 
d’un musée alors que la découverte 
et l’émerveillement peuvent être au 
détour d’une rue ou au centre d’une 
place ? C’est l’idée portée par la ville 
de Saint-Junien qui a imaginé avec « 
L’échappée des arts » une autre ma-
nière de se familiariser avec la culture. 
Plus accessible et ouverte à tous, cette 
démarche a pour objectif de soutenir la 
diversité des formes d’arts plastiques et 

des modes d’expressions artistiques 
actuels tout en favorisant un accès 
libre aux arts sur le territoire permet-
tant à chacun de se réapproprier l’es-
pace public. 

Actuellement huit œuvres acquises 
par la municipalité de Saint-Junien 
et réalisées sur des supports variés 
(fresque, installation, sculpture…), 
sont visibles au cœur de la ville afin de 
contribuer à l’enrichissement du patri-
moine local et du cadre de vie. 

1 2 3

À vos  
agendas !
La 11e biennale d’arts naïf et sin-
gulier désormais pilotée par l’of-
fice de tourisme Porte Océane 
Limousin se tiendra du 1er aout 
au 13 septembre 2020. La mani-
festation qui a accueilli près de 
10 000 visiteurs l’année dernière, 
se déroulera à la halle aux grains 
de Saint-Junien, à la salle du Ca-
pitole à Rochechouart et au site 
de Chambéry à Saint-Brice-sur-
Vienne.

Selon le souhait de la ville, la fresque  
a été réalisé en 2019 par Jef Aérosol, 
dans le cadre du centenaire de la 
municipalité  (à l’arrière du Ciné-
bourse).

« La garde suisse » de Diane Poitras, 
modelé en 2016, figure emblématique 
du garde suisse qui veille s 
ur le tombeau renfermant les reliques 
de Junien, Amand et Théodore  
(rue Marcel Paul).

« L’épéiste littéraire » œuvre de Marc 
Roché, lauréat de l’Échappée des arts 
en 2016 (devant la médiathèque).
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« La muse de Corot » réalisée par Yvonne Clergerie 
en 2006. Cette sculpture en bronze a su s’imposer 
comme emblème de la ville. 

« Le reliquaire marin » réalisé en 1978 par Marc-
Israël Le Pelletier, Régine Civelli et Michel Pelloile. 
Quelques mois après le naufrage du pétrolier 
Amoco Cadiz sur les côtes bretonnes, ils ont réalisé 
un coffre de béton dans lequel est enfermée une 
ile vierge émergeant dans une mer limpide et 
préservée (parc Bellevue).

« Onda » de Marc Aurèle, installation porcelaine et 
céramique, lauréate 2018 de l’Échappée des arts  
(bientôt devant la mairie).

« Le chêne et le roseau » : Installation de l’œuvre d’Henri 
Coutheillas (1862-1927) mise en dépôt à Saint-Junien par le 
centre national des arts plastiques (place Julienne Petit).

« Les ouailles rouges », installation du poème d’André Duprat 
réalisée par Laser 87, lauréate de l’Échappée des arts 2016  
(parc Bellevue).

« Inspiration » œuvre de Lionel Schewzurk acquise en 1985 
dans le cadre du 1 % culturel, lors des travaux du centre 
administratif Martial Pascaud  
(rue d’Arsonval).
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Une nuit à dévorer…
Pour la première fois, Saint-Junien participe à « La nuit de la lecture » le 18 janvier prochain.

Contes, lectures à haute voix, film, expos et rencontres se succéderont  
durant 24 heures dans trois lieux de la ville.

Lancée en 2017 par le Ministère de la culture, la « Nuit de la lecture » n’a cessé 
de prendre de l’ampleur. Ouverte à tous et destinée à donner envie à cha-
cun de s’approprier les livres, cette manifestation a séduit la commune par 
sa dimension de partage et d’ouverture. C’est ainsi que la médiathèque de 
Saint-Junien, en partenariat avec l’association « L’occase de lire », le collectif 
« Champ libre » et plusieurs associations locales, propose un parcours itiné-
rant entièrement dédié à la lecture sous toutes ses formes à la médiathèque, 
dans la collégiale et à l’Etoile bleue. 

Nuit de la lecture

• A LA MÉDIATHÈQUE  
(SALLE LAURENTINE TEILLET)

—  De 16h à 17h : L’heure du conte 
sur le thème de la nuit  
(env. 45 mn), tous publics.

—  De 17h à 18h : Pot-pourri de 
lectures par l’association « Les 
amis des mots » (adultes) et 
lectures destinées aux enfants 
avec l’association « Lire et faire 
lire ».

—  De 18h à 18h30 : « Jeux de 
fenêtres » avec la projection 
d’ombres chinoises dans la rue.

• A LA COLLÉGIALE 

—  De 18h30 à 19h : lecture de 
corpus de textes et de contes à 
voix basse dans plusieurs lieux 
de la collégiale. 

—  À partir de 19h : les cloches 
retentissent et la lecture passe 
à voix haute et portée sur des 
textes abordant le thème de 
l’Homme.

• A L’ETOILE BLEUE

—  À partir de 19h45 : Accueil avec 
vin chaud et soupe accompa-
gnés de lectures (entre 30 et 40 
minutes) proposées par l’asso-
ciation « Les vieilles pierres » 
autour d’auteurs locaux ou en 
rapport avec Saint-Junien.

—  À partir de 20h30 : apéro-lec-
ture proposé par l’association 
« Les amis des mots ».

—  Puis, lecture avec la participa-
tion du public d’un « Livre dont 
vous êtes le héros » menée par 
le collectif « Champ libre». 

—  À 0h30 : diffusion du film 
« Eclipse totale » de la réalisa-
trice Agnieszka Holland sur la 
vie de Rimbaud.

—  À 2h30 : lecture du livre d’Apol-
linaire « Les 11 000 verges » 
(réservé à un public adulte).

—  À 4h : lecture dans la cour 
autour du brasero du texte  
« Je ne peux pas oublier » de 
Jean Giono par le collectif  
« Champ libre ».

—  À 5h : rendez-vous dans le 
gymnase éclairé d’une boule 
à facette pour une lecture du 
« Petit prince » de Saint-Exu-
péry.

—  À 7h : chorale de lecture durant 
laquelle le public sera invité 
à venir lire un passage qu’il a 
apprécié durant la nuit puis 
petit déjeuner partagé.

—  Toute la soirée : exposition 
autour de l’anniversaire des  
60 ans de la mort de Boris Vian. 

Le gymnase est ouvert toute la nuit 
pour qui souhaite y dormir…

Tout cela entrecoupé par des 
pauses repas crêpes, tartines, 
soupes… et chacun est libre de faire 
ce qu’il veut.

Au programme :

L’heure du conte sonnera à la médiathèque  
pour la Nuit de la lecture

Les Amis des mots seront présents  
pour célébrer la lecture orale

Pour l'Heure du conte,  
il est conseillé de réserver  

en appelant la médiathèque  
de Saint-Junien : 05.55.02.17.17  

ou l’association « L’occase de lire » 
au 06.71.63.88.19 ou par mail :  
loccasedelire.com@orange.fr

Notez-le !
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« À Saint-Junien je suis à la maison » 
Formée à l’AS Saint-Junien, et après sept ans passés au Boston college, Liv Westphal, double championne de 
France de 5 000 m et championne de France de cross, est de retour dans la cité gantière. Une ambiance familiale 
et inspirante pour préparer sereinement son rêve olympique…

Liv Westphal lors du championnat
d'Europe à Lisbonne

Dernière performance en date, la 
jeune athlète a terminé cinquième et 
première française au Championnat 
d’Europe de cross, le 8 décembre à Lis-
bonne. Juste avant de s’envoler pour le 
Portugal, elle a répondu aux questions 
de « Bonjour ».

Bonjour : Pourquoi avoir choisi de re-
venir vous entrainer à Saint-Junien ?

Liv Westphal : « L’un des objectifs prio-
ritaires de l’AS Saint-Junien est la for-
mation des jeunes au sein de ses écoles 
d’athlétisme. Cela grâce à une équipe 
dirigeante et à des entraîneurs qui se dé-
dient corps et âme à l’épanouissement 
de leurs athlètes. C’est une philosophie 
qu’il faut valoriser et qui m’a moi-même 
permis de percer internationalement. 
J’ai eu la chance d’avoir été formée par 
Hadj Kahlal pendant une période cru-
ciale de développement du haut-niveau 
(les années cadet/junior) et c’est lui qui 
m’a transmis le virus de la course à pied. 
C’est un homme et un entraineur d’ex-
ception qui a véritablement le feeling de 
la course. 

Bonjour :  Qu’est-ce que cela vous ap-
porte ?

Liv Westphal : Aucun autre club français 
ne me fait me sentir autant à la maison 
que Saint-Junien. Reprendre une licence 
en 2019 a été un retour à la source, là 
où tout a commencé et cela s’est fait de 
manière très naturelle et familiale. 

B. Quelles sont vos ambitions pour 
2020 ? 

Liv Westphal : L’année 2020 sera riche 
en événements exceptionnels et je me 
dédierai, comme les années passées, au 
5 000m et 10 000m sur piste et au cross-
country cet hiver. Sur le court terme, 
je voudrais renouveler mon titre de 
championne de France de cross-country 
à Montauban le 8 mars prochain.  
L’échéance sur laquelle je me concen-
trerai également est le championnat 
d’Europe sur piste qui aura lieu à Paris 
fin août 2020. Je pense que je pourrai 
faire quelque chose de pas mal.

Le rêve olympique fait également partie 
de mes ambitions. Les minimas requis 
pour participer sont difficiles à aller 
chercher mais si je m’entraine bien, sans 
pépins physiques ou autres, et si toutes 
les planètes sont alignées en ma faveur 
le jour de la course, cela pourrait passer ! 
Après, je n’en fais pas une obsession : les 
jeux à Paris sont l’objectif majeur sur le 
plus long terme, dans quatre ans. Tokyo 
serait un bonus extra !

Bonjour : Quelles sont les prochaines 
échéances pour faire les minima ?

Liv Westphal : Il faudra être en forme 
très tôt car la date limite fixée pour réa-
liser les minima est fin juin donc il fau-
dra bien évaluer quand et où courir car 

les opportunités, surtout sur demi-fond 
long, sont très rares. 

Si je peux me le permettre financière-
ment, je voudrais partir en Californie dé-
but mai pour courir un gros 10 000m et, 
un mois plus tard, retenter ma chance 
à la Coupe d’Europe à Londres sous les 
couleurs de la France (là où j’ai couru 
32:02 cet été). 

Pour ce qui est du 5 000 m, je ne connais 
pas encore mon calendrier à ce jour, 
mais je sais que les opportunités ne se-
ront pas nombreuses non plus pour aller 
chercher les minima. Il faudra bien cal-
culer mon pic de forme et la tactique de 
course le jour J.”

Liv Westphal

Liv Westphal avait été reçue à la mairie en 
2015, après son titre sur 5000 mètres aux 
championnats d'Europe espoirs, à Tallinn
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du côté des assos

À chacun son rythme
Labellisée « Qualité club sport santé », l’ASSJ éducation 
physique et gymnastique volontaire propose des séances 
de gymnastique douce qui favorisent le maintien en 
forme et le bien-être. Depuis peu, se sont ajoutés un ate-
lier corps et mémoire ainsi que le programme Acti’march. 
Pour ce dernier, ils sont une cinquantaine, hommes et 
femmes, à se retrouver une à trois fois par semaine sur la 
piste d’athlétisme.

Souffrant de pathologies telles que surpoids, diabète, 
problèmes cardio-vasculaire, cancer ou souhaitant simple-
ment reprendre une activité physique, le public accueilli 
est pris en charge individuellement par un éducateur di-
plômé en activités physiques adaptées.

Les séances se déroulent sur une heure : 10 minutes 
d’échauffement, 40 minutes de marche et 10 minutes de 
récupération. « Il s’agit de marcher à un rythme conforme 
à sa fréquence cardiaque, explique Benoît Pasquet, l’édu-
cateur sportif. On ne cherche pas à se surpasser mais à 
tenir les 40 minutes à son rythme ». Pour ce faire, chaque 
participant est muni d’un cardio-fréquencemètre qui lui 
permet d’adapter son effort à sa fréquence cardiaque.

La posture est aussi surveillée afin de faire correctement 
travailler ses muscles. L’Acti’march présente de nombreux 
avantages. Avec un minimum d’effets contraignants, elle 
améliore la condition physique, fait perdre du poids et 
notamment de la graisse abdominale dont on connaît 
les effets néfastes. Alors, plusieurs fois dans l’année, on 
mesure sa ceinture.

« L’important, c’est la régularité du travail, insiste Benoît 
Pasquet. Si possible, il est préférable de participer aux 
trois séances hebdomadaires ». L’activité est ouverte au 
plus grand nombre, du jeune adulte à la personne âgée. 
Et comme tout se passe dans la bonne humeur, la plupart 
de ceux qui y goûtent en redemandent.

« Comme l’ensemble de nos activités, l’Acti’march permet 
aussi de maintenir le lien social, de sortir de chez soi pour 
voir du monde » indique Monique Rajot, la présidente du 
club.

Contact : 05 55 02 99 43  - benoit.pasquet8@orange.fr

C’est vous
qui le dites !

Yvette Petit

Née en avril 2014, l’association à but culturel « Amis des 
mots » participe à la vie littéraire locale. Sa présidente, 
Yvette Petit, nous la présente. 

Bonjour : Quelle est la vocation de votre association ?

Yvette Petit : Nous voulons participer à toutes les initia-
tives dans lesquelles les mots sont mis en valeur, par l’oral, 
l’écrit, l’illustration. Nous menons nos propres opérations 
et nous associons à celles organisées par différents parte-
naires qui œuvrent comme nous à la promotion de la lec-
ture et à la lutte contre l’illettrisme.

Bonjour : Précisément que faites-vous ?

Yvette Petit : Sept fois par an environ, nous proposons un 
apéro-lecture durant lequel notre pôle de lectrices (elles 
sont de 3 à 5 selon les manifestations. Ndlr) lit des passages 
d’ouvrages d’auteurs connus ou moins connus. Les textes se 
rapportent à un thème que nous définissons pour chaque 
séance. La dernière fois, c’était la famille. Ce sont des lec-
tures extrêmement variées dans le ton et le contenu. Nous 
mêlons humour, émotion, réflexion.
Nous intervenons également dans différentes structures 
telles que l’accueil de loisirs, les maisons de quartiers ou au-
près d’autres associations. En 2019 nous sommes interve-
nus au Ciné-Bourse sur le thème du racisme, en décembre 
nous avons participé au Téléthon.
Depuis 4 ans, nous menons l’opération « Sakamo » qui 
consiste à offrir un livre aux personnes qui fréquentent le 
Marché de Noël des associations. Les gens ne choisissent 
pas le livre, la distribution se fait au hasard. C’est donc à 
chaque fois une surprise.

Bonjour : Avez-vous des projets pour cette année ?

Yvette Petit : Nous souhaiterions créer un atelier d’écriture 
mais nous ne le ferons que si cela intéresse un nombre suffi-
sant de personnes. Nous participons à la Nuit de la lecture, 
le 18 janvier, ce sera la première édition à Saint-Junien. A 
partir de février, en partenariat avec la médiathèque, nous 
allons organiser des thés-lectures. Le premier aura lieu le 8 
février à 16h00.

Contact : Yvette Petit – 06 61 08 07 78 
http://amisdesmots87.blogspot.fr
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Tir à l’arc
Un arc, une flèche et assez de force 
pour tirer sur la corde, cela devrait suf-
fire pour expliquer le tir à l’arc. Pas si 
simple si l’on en juge par la variété des 
pratiques et des armes mais aussi par 
l’existence de deux instances qui gèrent 
la discipline : la Fédération française 
de tir à l’arc et la Fédération française 
de tir libre. Le club de Saint-Junien a 
décidé d’être affilié aux deux ce qui lui 
permet d’offrir à ses licenciés le panel 
d’activités le plus large.
De fait, la quarantaine de licenciés du 
club peut pratiquer l’ensemble des dis-
ciplines proposées par cette arme que 
ce soit en sport loisir ou en compétition. 
Pour le tir sur cible classique, le club 
dispose du gymnase Paul-Eluard et 
d’une aire de tir extérieure au stade. 
Quant au tir nature et au tir 3D (sur 
des représentations animales grandeur 
réelle), ils se font sur un terrain à Sail-
lat. Voilà pour le cadre.
L’ASSJ tir à l’arc fonctionne avec des en-
cadrants passionnés. « Nous bénéficions 
de l’investissement de 2 entraîneurs di-
plômés, de 6 assistants entraîneurs que 
nous formons et de personnes qui nous 
aident dans l’organisation » se félicite 
Chantal Chabasse, chargée de la com-
munication du club. Ce dernier profite 
également de la présence d’un arbitre 
national, Jean-Loup Terrien, condition 
nécessaire pour pouvoir organiser des 
concours qualificatifs au championnat 
de France.
Le club fonctionne toute l’année, sauf 
du 15 août à la rentrée scolaire et pen-
dant les vacances de Noël. « Nous avons 
trois entraînements par semaine et il faut 
en faire au moins deux pour progresser » 
confie Sébastien Mayade, vice-président 
du club et entraîneur. Les archers parti-
cipent à plusieurs compétitions par an 
aux niveaux régional et national. En juin 
2020, quatre d’entre eux participeront à 
l’European Bowhunter Championships 
qui réunira à Confolens des centaines 
d’archers venus de toute l’Europe.
Le club intervient tous les jeudis au ly-
cée Paul-Eluard pour faire de l’initiation 
dans le cadre de l’UNSS. Il est régulière-
ment présent dans les manifestations 
telles que le Forum des associations, 
Sentez-vous sport, le Téléthon ou les 
fêtes locales.

Contact : Jean-Marc Chabasse –  
06 29 05 28 64

Le goût  
de l’assemblage
Le patchwork est l’art d’assembler de 
petites pièces de tissu et d’associer les 
couleurs. Vienne et Glane patchwork 
se plait aussi à marier les origines. Les 
lundis et vendredis, au centre adminis-
tratif, s’entendent des accents anglais, 
irlandais, français, sud africains ou alle-
mands. Et tout le monde se comprend 
lorsqu’il s’agit de partager des tech-
niques et de la créativité.
Elles sont 28 patcheuses assidues à se 
retrouver pour manier l’aiguille et les 
ciseaux. Elles ont le choix de travailler 
leur propre ouvrage ou de participer 
à l’œuvre collective réalisée chaque 
année par l’association. Depuis plus de 
deux décennies, elles offrent le résul-
tat de leur travail à une collectivité, 
une institution, une cause ou une as-
sociation. Leurs réalisations ornent 
aujourd’hui les murs de la mairie, de la 
médiathèque, amusent les enfants du 
multi-accueil, habillent les couloirs de 
l’hôpital mère enfant à Limoges…
« Nous nous impliquons dans la vie asso-
ciative locale. En 2019, nous avons choisi 
le thème du Téléthon et fabriqué puis ven-
du de petits objets : trousses, pochettes 
à lavande, sacs, jouets. Nous avons ainsi 
récolté 895 euros que nous avons remis 
à l’AFM lors du dernier Téléthon », rap-
pelle Mireille Mazaud qui doit laisser son 
poste de présidente de Vienne Glane 
patchwork en ce mois de janvier 2020. 
Les patcheuses avaient tenu en 2018 à 
célébrer le centenaire de l’armistice de 
1918 en confectionnant une œuvre tex-
tile d’après un dessin original de Lind-
say Cox (animatrice du CAPCC). Cette 
superbe réalisation, intitulée « Pour 
que vive l’espoir » sera prochainement 
visible dans un bâtiment communal.
Chaque année, le 3e samedi de juin, 
l’association participe à la Journée eu-
ropéenne du patchwork en tenant un 
stand dans la galerie marchande d’Hy-
per U.
On ne s’ennuie pas chez les couturières 
qui cultivent autant la convivialité que 
le plaisir du travail bien fait. Que les 
débutantes qui voudraient les rejoindre 
se rassurent, elles seront formées aux 
bases de cet art chaleureux et au poten-
tiel infini.

Contact : Mireille Mazaud – 06 74 24 71 55 
ou Janine Chatenet – 06 83 33 21 90

Plaque tournante 
du baseball
La Porte Océane du Limousin va-t-elle 
devenir la référence du baseball en 
Nouvelle-Aquitaine ? Le POL Baseball 
Haute-Vienne fait tout pour. Ce jeune 
club qui rayonne sur Javerdat, Ora-
dour-sur-Glane, Saint-Junien, Saint-
Gence et Veyrac ne cesse de grandir. En 
un an, il a gagné 13 licenciés pour at-
teindre le chiffre de 45 dont 8 femmes. 
Et ses infrastructures grandissent avec. 
Il dispose d’un terrain à Saint-Gence, un 
au collège Louise-Michel, un autre sera 
bientôt tracé au gymnase d’Oradour et 
dans les mois qui viennent un complexe 
entièrement consacré au baseball verra 
le jour à Javerdat. « Il y aura trois terrains, 
un pour adultes, un pour adolescents et 
un pour les plus jeunes. Celui pour ados 
sera accessible aux handicapés, notam-
ment aux aveugles » se réjouit Jean-Ma-
rie Boulay, le président du club. Il reste 
à trouver un espace couvert à Saint-Ju-
nien. Les discussions sont en cours avec 
la municipalité.
Son dynamisme, le club le tient en partie 
du développement du baseball de rue. 
La discipline se joue à cinq, ne nécessite 
aucun matériel particulier, même pas de 
batte, et peut se jouer dehors comme 
à l’intérieur. « Ce sont les mêmes règles 
mais on y entre plus facilement car il n’y 
a pas à manier la batte et les matchs ne 
durent que 20 minutes. C’est une bonne 
ouverture au baseball classique».
Actuellement le POL Baseball dispose 
d’une équipe adulte mixte qui évolue 
en championnat régional. Elle participe 
en janvier au premier Open de France 
qui se tient à Paris. Dans les catégories 
jeunes, les licenciés, pas encore assez 
nombreux, doivent jouer avec le club de 
Limoges.
Jean-Marie Boulay qui est aussi entraî-
neur diplômé, Christelle Michel, vice-
présidente et une équipe de bénévoles 
veillent au développement du club. Ils 
comptent sur le futur complexe de Ja-
verdat pour mieux faire connaître une 
discipline moins complexe qu’elle n'y 
paraît. « Le baseball, c’est simple, il faut 
lancer, attraper, courir. Pour les règles, 
elles s’acquièrent petit à petit. Nous for-
mons les joueurs ».

Contact : Jean-Marie Boulay – 
06 82 93 39 74
osgor.baseball@gmail.com
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L’année 2019 aura été particulièrement riche en ani-
mations culturelles. Pas une semaine sans que ne 
soit proposé un événement (exposition, concert, 
spectacle…). Au total, le Service municipal d’action 
culturelle aura organisé 11 expositions, 46 rendez-
vous musicaux, littéraires ou autres et accueilli 19 
expositions de particuliers, de collectifs d’artistes 
ou d’associations à la Halle aux grains et salle Lauren-
tine-Teillet.

À elle seule, l’exposition Jef Aérosol a attiré près de 
5 500 visiteurs, venus parfois de fort loin pour décou-
vrir ou revoir le travail de cet artiste exposé dans le 
monde entier.

Le monde associatif s’est aussi largement mobilisé 
pour compléter l’offre culturelle à Saint-Junien.

Petit retour en images sur cette année pleine d’émotions.

plaisir

La culture   
à foison

Janvier-Février

Exposition « Rabelais, si tu revenais… » 

de Pierre et Annick Debien,  

à la Halle aux grains

Juin à septembreExposition Jef Aérosol,  à la Halle aux grains

Mars
Exposition « Gens de caractère(s) »  

pour les 70 ans des éditions Rougerie,  

salle Laurentine-Teillet

Juillet-août
« Comme un effet de l’art scène »,  
sept concerts gratuits en plein air

Juillet-août

« Rendez-vous en terrasses »,  

sept spectacles gratuits  

à l’abbaye de Saint-Amand

Mai
« Faites des livres »,  salon littérature jeunesse,  salle des congrès



le Magazine d’Information de Saint-Junien | 23

agenda

Janvier
 i16 janvier à19h00

Cirque
« Les genoux rouges »
La Mégisserie

 i17 au 19 janvier à 20h30
Théâtre
« Autour du zinc »
Salle des fêtes

 i18 janvier
Nuit de la lecture
Médiathèque, Collégiale,  
Étoile bleue

 i19 janvier
Randonnée
« Les copains d’abord »
La Bretagne

 i19 janvier à 17h00
Musique
Blick Bassy Quartet
La Mégisserie

 i28 janvier à 19h30
Théâtre
Je m’en vais mais l’État demeure
La Mégisserie

Février
 i5 février à 15h00

Théâtre et marionnettes
Pourquoi pas !
La Mégisserie

 i7 et 8 février
Forum écoconstruction
Salle des congrès

 i13 février à 20h30
Théâtre
Qui va garder les enfants ?
La Mégisserie

 i16 février
Cyclisme
Bourse aux vélos
Salle des congrès

 i21 février à 19h30
Musique
Soirée Offenbach
La Mégisserie

 i22 février au 7 mars
Cinéma nordique
L’étoile du nord
Ciné-Bourse

Mars
 i6 au 8 mars

Exposition
Jouets anciens
Salle des congrès

 i8 mars à 14h30
Carnaval
En ville

 i8 mars à 17h00
Théâtre – clown
Ze big grande musique
La Mégisserie

 i14 mars au 4 avril
Jours de danse
La Mégisserie

 i21 et 22 mars
Concours de pétanque
Salle des Seilles

 i28 mars
Athlétisme
Triathlon de l’ASSJ
Stade du chalet

 i28 mars
Automobile
Portes ouvertes de l’ASA Terre
Circuit de la ville

 i28 et 29 mars
Tournoi de judo
Palais des sports

Avril
 i4 avril à 20h30

Musique
Les frères Jacquard
La Mégisserie

 i4 avril
Danse
Soirée de Tourbillon danse
Salle des congrès

 i5 avril
Vide-grenier
De l’école Joliot-Curie
Champ de foire

 i10 et 11 avril
Week-end magie
La Mégisserie

 i11 avril
Animation
Arts et danses du monde
Place Lacôte

 i17 avril à 20h30
Cirque
Le merveilleux du désordre
La Mégisserie

 i25 et 26 avril
Mécanique
Auto cross et sprint car
Circuit de la ville

 i26 avril
Armes
Bourse de l’ASSJ tir
Salle des congrès

Mai
 i1er mai

Fête du muguet
La Fabrique

 i5 mai à 20h30
Danse
Bellissima vida con tristeza y 
felicidad
La Mégisserie

 i7 mai
Festival
Foutez-nous la Paix !
Ciné-Bourse

 i10 mai
Vide-greniers
Nos voisins de Rochebrune
Place Lacôte

 i13 mai à 15h00
Danse
Chiffonnade
La Mégisserie

 i26 mai à 19h00
Musique
Kosh
La Mégisserie

 i30 mai
Athlétisme
Championnat départemental 
jeunes
Stade du chalet

 i30 mai à 20h30
Musique-conte
Le chant des arbres
La Mégisserie

Juin
 i6 juin

Littérature jeunesse
Faites des livres
Salle des congrès

 i6 juin
Athlétisme
Championnat départemental
Stade du chalet

 i6 juin à 20h30
Danse
Les poissons volants ou les 
chaussettes de Prévert
La Mégisserie

 i7 juin
Karaté
Compétition de l’ASSJ
Palais des sports

 i8 au 12 juin
Chorale
Du collège Langevin
Salle des congrès

 i13 juin
Pompiers
Congrès départemental
Champ de foire

 i21 juin
Fête de la musique
En ville

 i26 au 27 juin
Festival
Muse en scène
Champ de foire




